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Et si la première banque  du monde 
construite sur la blockchain était ro-
mande? C’est en tout cas l’ambition affi-

chée par les dirigeants de la start-up gene-
voise Mt Pelerin. Pour l’instant, la société a 
émis numériquement ses propres actions sous 
forme de la monnaie virtuelle token.

Un mouvement permis par les autorités gene-
voises qui reconnaissent les usagers de cette 
monnaie comme potentiels porteurs d’actions. 
«Cette approche a soulevé de nombreuses pro-
blématiques et incertitudes», a reconnu le fon-
dateur, Arnaud Salomon, par ailleurs ingénieur 
EPFL et ancien trader en matières premières.

«De facto, posséder un token Mt Pelerin 
revient tout simplement à posséder une de ses 
actions», poursuit-il, ce qui semble en effet révo-
lutionnaire dans le domaine. Chaque token est 
ainsi liquide et librement transférable.

En émettant ses propres actions sur blockchain 
pour sa pré-levée de fonds, la société veut obtenir 
une licence bancaire avant la fin 2019. Réalisable? 

«Nous avons réalisé un premier prototype de 
plateforme bancaire en 2016, sur lequel nous 
continuons de travailler depuis. Nous ne parti-
rons pas donc de zéro.»

Mt Pelerin, une révolution 
blockchain lancée à Genève
La start-up Mt Pelerin prépare la toute première émission d’actions sur blockchain 
par le biais de la monnaie token. En attendant de devenir une banque fin 2019?

Arnaud Salomon, le fondateur et CEO de Mt Pelerin,  
a profité d’une possibilité légale genevoise.

Les vendanges sont passées. Derrière ces 
traditions automnales, le journaliste ne peut pas 
s’empêcher d’analyser un phénomène écono-
mique de premier ordre qu’une source experte 
lui a relaté. La cuvée 2018 a été tout 
bonnement excellente en raison du 
soleil prédominant. La grêle ayant 
eu la bonne idée de se retenir 
pour une fois et le gel ayant été 
proprement atomisé par la 
chaleur, le bonheur des 
vendangeurs est donc entier. 
Même les sales petites bestioles 
mangeuses de raisin semblent avoir 
pris des vacances en Australie cette 
année. Pourtant, le vigneron risque de 
rapidement déchanter, à en croire un certain 
Joseph Stiglitz, qui ne détient pas un carnotzet 
en Lavaux mais un prix Nobel d’économie. Je le 
cite, de mémoire, histoire de justifier (enfin) 

mes 12 années et demie d’université: «Dans les 
économies de marché concurrentielles, les prix 
effectifs tendent vers les prix d’équilibre, pour 
lesquels l’offre et la demande sont égales.» 

Merci Jo pour l’explication! Traduit en langue 
vigneronne, la bonne production de 

2018, ajoutée aux stocks encore 
importants de 2017, va faire le jeu 
des grandes enseignes et des 
revendeurs. Point n’est besoin 
d’être spécialiste du vin pour 
deviner que ceux-ci vont faire 

jouer l’offre (très importante cette 
année) et la demande (en constante 

baisse en Suisse) pour forcer les 
vignerons à vendre moins cher leurs divins 

nectars. Qui seront donc meilleurs en qualité et 
à prix réduits. Le consommateur peut se réjouir, 
l’Office fédéral de la santé un peu moins. 
Edouard Bolleter

L’œil en coin
Scoop: le vin romand sera meilleur et... moins cher!

Les Bains d’Ovronnaz 
investissent
Quelle bonne nouvelle! Suite à 
l’incendie qui avait détruit leur 
spa, les Bains d’Ovronnaz vont 
reconstruire l’installation, mais 
ils devront fermer près de deux 
mois dès le 28 octobre. Les 
Bains d’Ovronnaz vont investir 
5 millions de francs. L’ancienne 
installation, inaugurée en 2013 
et qui avait coûté 10 millions, a 
été détruite lors d’un incendie. 
En moins d’une année, la socié-
té a pu régler pratiquement 
toutes les questions d’assurance 
nous apprend Le Nouvelliste.

Cardis-Sotheby’s 
ouvre à Morges
Le groupe immobilier Cardis - 
Sotheby’s International Realty 
ouvre une nouvelle agence à 
Morges. La toute nouvelle 
filiale sera située dans le centre  
de la ville, au 102 de la Grand-
Rue. C’est la huitième agence 
de la société dirigée par 
Philippe Cardis.

La conjoncture 
vaudoise galope
La conjoncture vaudoise se ren-
force. Les prévisions de crois-
sance pour cette année ont été 
revues à la hausse. Le produit 
intérieur brut (PIB) du canton 
est ainsi attendu en progression 
de 3,3% cette année, selon les 
dernières prévisions calculées 
par le CREA et publiées par la 
BCV, l’Etat de Vaud et la CVCI. 
Pour l’an prochain, une crois-
sance de 2,1%, toujours solide, 
est escomptée.
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